
MERCREDI < MAI 1927 J©ornai de Koubeùe 
U» étapes de • » çr»»ti*i»use carrier». 

* ce * » ' « tôt •oaéaure. «i i iMi i l i imt «on 
dawor» t n t eotanaga, lojsuM «t entpHeit». 

Da G*****j (M. Rn«f LA**) : 
!*• gangrena eemmuntite a soeeité, «enable-t-il, une 

réaatia* trop prudent» rb»l ea chirurgien qui »« Peut 
maintenir le redreeaeeaettt financier da 1» Franc» 
qu'en l'aMuTant auaii da ta plénltad» 4e »nn ruirei-
aenH>ot avérai. I] «•> «a e4Te« difScil» d'admettre ea 
diatin»tian que M. Fohaaar* — fataent artloarion «m 
caa Doriot — paraît dtabUr entre « la» rommuniate» 
•lui reaiane leor ratriaa « le» autrat. CM autrtu, 
M I «a lee eoBawiaaana paa : c»«»mnni»me, eaMaalrl* 
tiame, où eet la dinTetence f 

D e l'Avenir M. E M I L E B U R É ) : 
Ttendon» triée à NT Poindre da a'«Toir pan iml.lé, 

dam aon diacoora. anr la sortais a'arrnadmfJinit, 
qui «nreVipô tarait la ruiua du régione. et d'avoir nette
ment dMard qn'e» eoare da la prochaine diaruiaiou 
du ludail il bHTtnrt 4a routa aux démagogue» qui. 
pour «as beeoin» da laur cauao électorale, eestaieront 
4 «nalar Ira dépense» da l'Etat. 

De VEcho Je Paru (M. J. VERAN) : 
Pour a* radraaaaaacot da la diwiarfma t :»m» pour 

la redressement da* ânanee», il faut 1% mêma conti
nuité dans la politique. C'est cette continuité qu'il 
•M absolument néraaaaire d'aaaurrr. Il ne »'agrtp!u»d» 
partit, da «retape» et d'*tkru*»te», ni da ooarbiaadatma 
nerlemearairee-, M. Poincaré a dit la mat : «'ait 
l'Etal qu'il faut remettre debout. 

De La Liberté (M. JACQUES BAINVIUX) : 
I.a France en» parfaitement aa meeure da rembour-

• er non pa» meeve a* HW». œaia dea auiourd'kul, le» 
40» miUUm» da dottare da la datia dea ataok». Par 
conséquent, alla pourra examiner atej la gouverne-
ment da Waahàaajtoa a» problem» da «a dette da 
guerre non comme un débiteur tremblant «t menacé 
da aalaia, maia comme un paya Irbre, l'dfal da aon 
sreancier. «t qui peut, la tête hanta, défendra, arac 
•e» intérêts, ta bon droit at lo bon aen»... Voilà ce 
qua M. Poine»ré a aufSuramaet Laissé eompraadra, at 
r» n'est pa>, au *n «onriandra, la aïoisa impartante 
d» aaa déciarationi. 

LE COIN 
DES 

«AmisdeRoubaix» 
Le concours de peinture 

des « Amis de Roubaix » 
Xous savon* qu'A l'occasion de «on SaJou 

de 1927 — octt»bre-noven»bre — le Groupe 
« Beaux-Arts » de» c Amis de Roubaix > 
organise un doufcle concours — peinture et 
photographie — uatcjMtnent inspiré de 
sujets locaux et réservé aux artistes roubal-
«iens: nés t Roubaix ou y habitant, profes
seurs de nos écoHs, élèves roubelsteus ou non 
y avant fait leur éducation artistique. 

Nouai a von*, présenté A plusieurs reprises 
les grande* lignes du concours de photogra
phie, organisé avec la précieuse collaboration 
de 1* « Amlcale-Plioto ». Xous revenons 
aujourd'hui sur la concours de peinture. 

LE PUBLIC JUOEI 
Des disposition* originales marqueront le 

Salon de 1927. car, par une innovation qui 
sera eurement appréciée par nos con
citoyens, le juge du tournoi ne sera autre que 
la public! 

Chacun des visiteur»», avec son ticket d'en
trée, recevra un bulletin de vote qu'il rem
plira, suivant son propre choix. Il y a là un 
moyen sûr de contrôler les goûts, préférences 
es tendances diverses des habitant* de Bon* 
t>alx et de «es cantons, qui, de toute évidence, 
constitueront» la maguo des entrées. 

Un jury supérieur, constitué parmi les 
amateurs et collectionneurs le» plus réputé* 
de la vfile. Jugera d'ailleurs les apports en 
dernier ressort, mais en tenant largement 
< ompte des opinions formulées par la géné
ralité des visiteurs. 

SUJETS ET PRIX 
Comme pour le concours simultané do 

photographie, tous le* sujets se rapportant S 
notre ville ou a ses cantons seront admis: 
Monument?, parcs et jardins, seines de la 
rue, de l'usine, de l'atelier, de la vie fami
liale, sports, Jeux populaires. 

Une somme mlniroa «le 3.0V0 francs, que 
compléteront de* dons particuliers, est pré
vue pour les récompenses du concours de 
peinture. Chacun des concurrents serti admis 
A présenter deux toiles, allant des numéros 
10 A 25, ftgures, paysages, scènes d'inté
rieur, e t c . . 

La pléiade d'artistes roubalsien* annuelle
ment reçus aux expositions de Paris, les 
nombreux amateur* qui aspirent A prendre 
place A leurs cotés sur les cimaises officielles, 
non* donnent par avance l'assurance que le 
concouru des « Amis de Roubaix » tiendra 
et avn-delA, le» e»*»>rances qu'il est permis de 
•concevoir pour l'incessant développement de 
notre réputation artistique. 

•) 

Commission historique du Nord 
La Commission historique du Nord «"est 

réuni* hindi A la préfecture, sous la prési
dence de M. de Saint-Léger. 

M. le chanoine Léman a présenté, d'après* 
«n registre conservé aux Archives départe
mental** du Nord, «ne très intéressante com
munication sur la conspiration que les noble* 
belges ourdirent contre le Gouvernement 
espagnol * • 1M2. 

La Coin*nis»ion a ensuit* entendu lectura 
du travan de If. Sculfort, sur l'occupation 
allemande à Landrecies. 

En fin de séance, «il* « fixé la date de sa 
quatrième aeeeosbié* ptenlère au dimanche 
22 mal. ^ ^ 

U procession du St-Saag à Bruges 
La célèbre procession dn Samt-Sanc. à 

Bruires, a lieu hrndi prochain, 9 mai 
O U solennité attire ehacrae année une foule 

innombrable dan* la ville des reliques, dont 
U beauté arexaéolcariqu* est souveraine. 

Des communications directes «ont établies 
de Paris anr Bruges par Lille et Courtrai, par 
Lille et Qand et par Bruxelles. 

LE POLONAIS SaTYBACK 
qui assassina 

un de ses compatriotes 
dans un garni à Roubaix 

est condamné aux 
travaux forcés a perpétuité 

par la Cour d'assises du Nord 

Mardi est venu devant la Cour d'assises 
du Nord le lâche assassinat commis le 1" dé
cembre 1920, au n* 241 de la Uraiul'Riie, .1 
Roubaix et dont l'auteur, ainsi que flous 
l'avons rappelé dimanche, est un Polonais, 
Léon Szyback. 

L'acte d'accusation dont il est donné lec
ture rappelle les déclarations de l'inculpé qui 
prétendait qu'il avait encore serré la main à 
son compatriote Weyner, la victime, à 10 h. 
dn matin; quelques minutes avant son départ. 

Or, le 1" décembre au matin, le jeune Adrien 
I.notute. fils de la nouvelle tenancière du débit 
était occupé a monter sur le palier du deuxième 
étage différent» objets mobiliers entreposés pro
visoirement dans le couloir du rex-de-chau«»ée. 
Au premier voyage, il avait eu la curiosité de se 
rendre compte de te qu'étaient les chambres du 
second étage. Il était entré dans les deux cham
bres inoccupées mais il n'avait pas osé essayer 
d'ouvrir la porte de celle occupée par les Polo
nais. A un voyage suivant, il avait remarqué que 
cette porte était entr'ouverte. Il avait jeté un 
coup d'oeil dans l:i chambre; tout y était en 
ordre. Le lit était recouvert d'une converture 
comme s'il avait été fait. Un paquet de cigarettes 
ensanglanté posé sur un buffet attira son atten
tion mais il n'y attacha pa-s d'importance. Per
sonne ne se trouvait dans la chambre. Il descen
dit au rei-de-chuussée et aperçut Ssyback qui 
remontait dans sa chambre en portant dans sa 
main des petit» pains. Sayback ne peut donc 
avoir parlé «t serré la main à Weyner au mo
ment de partir peu avant dix heures puisque an
térieurement il a «té constaté que Weyner n'était 
pss dans «on lit et puisque, d'autre part, le pa
quet de cigarettes ensanglanté attestait qu A 
cette heure le crime était déjà commis. Il est 
donc impossible d'admettre que le meurtre 
puisse être l'œuvre d'un inconnu postérieurement 
au départ de Szyback. Celui-ci explique son dé
part précipité en alléguant que d'accord avec 
Weyner il devait partir seul pour aller voir son 
érère A Liège et qu'Us devaient se rejoindre à 
Cologne. Weyner. d'après lui, devait en outre 
faire expédier directement leur» bagages pour 
Posen au lieu de les emporter avec eux. 

Cette version est en contradiction formelle 
avec ce que les deux camarades avaient annoncé 
quand les jours précédents ils avaient parlé de 
leur départ. Elle ne permet pas de comprendre 
pourquoi Ssybsck qui, d'après plusieurs témo.ns 
devait dans la journée du 1" décembre aller an 
consulat polonais faire viser son W*"P°*[<T™ 
psrti brusquement plus tôt qu il n'svs t été |W*>r* 
sans faire procéder a cette formalité. S.yback 
prétend que le crime a été commis après son dê-
nart par un inconnu. 

Or U est impossible qu'en plein jour une per-
sonne sutre que ceHes habitant or, fréquer,.nt 
habituellement la maison, ait pu s y >"*«*«»« 
sans avoir été remarqué et ait eu .le "^; f r ? '« 
de commettre le crime en ayant soin de I"-'»dre 
aon temps pour en faire disparaître les trace» 
apparentes, de remettre tout en ordre dans la 
chanihre. Il est impossible qu un étranger igno
rant les habitudes de Weyner ait pu n ouvrir que 
la valise où ce dernier n dû placer sou argent et 
ait pris la précaution dapporter nn pantalon de 
toile bleue, retrouvé dans la pièce, dont il se se
rait vêtu avant de commettre le crime pour pro
téger ses vêtements et ne pas être exposé à les 
tacher de sera*. Il est A noter en PMtta*»' " « 
les dimensions de ce pantalon dont &*7*>eeK nie 
la propriété, eorrespondeiit il sa taille et non A 
celle de la victime. . T1 

Sayback a été soumis a nn examen mental. Il 
ne présente aucune anomalie de nature A modifier 
sa responsabilité pénale qui est pleiue et en
tière. Bien qu'il soit réputé paresseux, ivrogne 
et violent, il n'a jamais été condamné. 

L'INTERROGATOIRE 
Szvbark continue ft nier les faits qui lui sont 

reprochés. Son attitutïe quelque peu arrogante 
ne lui attire paa les sympathies. L» présence d un 
interprète allonge les débats et cependant 1 ac
cusé connaît le françaK puisqu'il servait «I in
terprète auprès de ses camarades, mais il refuse 
à l'audience de s'exprimer dans notre langue. 

Le Président accumule contre l'accuse les pré
somptions de culpabilité et insiste sur les cir
constances du crime: 

— Le médecin légiste a constaté de très nom
breuses blessures, le meurtrier avait tenté de 
l'égorger avec url couteau et il portait-un bâil
lon; vous aviez sur vous 3.7.S*> fr.. dont vous 
n'aves pu indiquer la provenance. Szyback ré
pond invariablement, non à toutes les questions, 
et prétend que la somme importante trouvée sur 
lui provient de ses économies. 

— Il résulte de l'unanimité des témoignages, 
qua vous n'en possédiez pas! 

— Je ne les ai montrées A personne. 
— Have«-von» ce que possédait Weyner î 
— Environ «.000 francs. 
Le jour du crime, Szyback dit qu'il s'est levé 

et qu'il est ensuite parti après avoir donné ren
dez-vous à Cologne A Weyner. La Préaideut lui 
fait observer qu'un témoin a remarqué qu'il a bu 
deux verres de genièvre dans l'estaminet et qu'il 
était très pale. 

— J*é*ais comme d'habitude, répond-Il. 
— Quand on vous a arrêté, on a trouvé sur 

voua deux stylos. 
— J'en avals nn et f al Acheté Vautre à Rou

baix pour mon frère. 
Ponr tArtter d'expliquer le crisse qui n* petit 

être attribué qu'A lui-même, Mzrback prétend 
qu'il lui est étranger et H qu'A peut avoir été 
commis par «sa autre personne qui serait entrée 

L* FieteUtat Mirande. — n parait impossible 
qu'on Borazoe étranger à la maison ait pu péné
trer ainsi dans rappariassent, et commettre ce 

crime alors que des locataires qui emménageaient 
aa cessaient de monter «t descendre lesWàliera 
D'autre part, le voleur a précisément ouvert ai 
valise de Weyner qui contenait son argent, alors 
que trois autres restaient fermées et nn étraa. 
ger n'aurait pas pris la précaution de mettre un 
autre pantalon pour ne pas se tacher et n'aurait 
pa« pris le temps de le laver ensuite ni de laver 
les couteaux et le marteau qui étaient maculés 
de 3ang. 

A toutes ces observations Szyback répond in
variablement « Je suis tout ù fait étranger a ce 
ciime ». 

LES DEPOSITIONS DES TEMOINS 
Le docteur MuVler, médecin légiste, snî a pro

cédé A l'autopsie eu cadavre de la victime, dé
clare que le cadavre était replié sur lui-même, 
qne la tête était couverte d'ecchymoses et que 
lo rrane portait des fractures nombreuses. I» 
mort avait été déterminée pnr ces coups. Le 
haillon avait dû être placé pour étouffer les rAles 
et la victime surprise pendant son sommeil Le 
cadavre était ligoté comme pour en diminuer le 
volume et caché sous le lit. 

— il. Le Gors. Agent de police à Roubaix, dé
clare qu'il a constaté que le plancher était cou
vert <ie sang, de même que les murs, le marteau, 
une clef et un paquet de cigarettes qui se trou
vait sur une cheminée. 

— M. Fischer, commissaire de police A Rou
baix. a fait une étiquete au sujet d'une lettre 
anonyme dénonçant lo cabaretler, M. Lecoeq 
comme pouvant être l'auteur du crime. Son en
quête a démontré que celui-ci était absent de 
Roubaix A ce moment et qu'il ne pouvait être 
soupçonné. 

— Mme Elisa Lecoeq a découvert le cadavre 
en balayant sous le lit: « J'ai senti comme un 
pied, dit-elle, et je me suis «auvée effrayée, j'ai 
donné l'alarme, on n'a pas voulu me croire et on 
• ri, je n'ai pas osé remonter; d'autres ont dé
couvert ie catlavre. Elle dit également que 8xv-
back était souvent à court d'argent et qu il lui en 
empruntait; il a même une fois emprunté 50 fr 
a Weyner pour payer son tailleur. 

L'accusé interpellé A ce sujet répond: t Je n* 
voulais pas toucher A mes ev-onomies ! » 

Personne n'aurait pu pénétrer dans la maison 
par le couloir tans être vu, ajoute Mme Lecoeq 
<*r la porte de l'estaminet donnant sur ce cou
loir, est toujours ouverte. 

— M. Adrien Lecomte a remarqué le Jour du 
crime la pAleur de l'accuse qui est descendu 
prendre un cordial dans l'estaminet. Il pouvait 
être 9 heures du matin. 

— Stanislawa Kuginska et Emilie Surauwer 
amies de Weyner. déposent que celui-ci était très 
économe et travailleur, n paraissait être bien 
d'accoCJ avec Szyback. 

LE INQUISITOIRE 
M. l'avocat général Florlet énumère toutes 

les charges graves relevées contre Ssvbaek 
qui, selon lui, mérite le ehAUment suprême. 

LA PLAIDOIRIE 
M* Levy, défenseur de l'accusé, soutient 

que l'accusntlon n'a pas établi suffisamment 
la culpabilité de Szyback et que le doute doit 
profiter à ce dernier. 

LE V E R D I C T 
Le jury rapporte soq verdict, qui est affir» 

matif. Szyback est condamné aux travaux 
forcés à perpétuité. 

Il est 1 h. 30 du matin. 
e 

A G E N E V E 

Une manifestation littéraire 
M l'honneur da» écrivains seprt*rrrt*naax 

à Lille 
Hier mardi s'est tenue dans les bureaux 

du « Mercure de Flandre s, une rcmilon des 
amis et de* collaborateurs de cette revue 
pour fêter la parution récente de trois ouvra
ges: c Coeurs Incertains» de René Dervllle; 
< Le Cardinal Mercier » de Henry-Louis Du-
bly et a Le Carnaval des heures » de Fernand 
Laplaml. 

Mie était présidée par an. Jules Derocqui-
suy, doyen honoraire de la Faculté des Let
tres de l'Université de Lille qui, daus un A-
prorips en vers, sut avec Infiniment d'esprit, 
préciser le sens et la portée de la manifes
tation. 

Après qu'un vin d'honneur eut été servi et 
des Heurs échangées, la conversation reprit, 
fort animée, autour des grandes questions lit
téraires d'actualité. Outre les auteurs nom
més plus haut on remarquait notamment 
dans la nombreuse assistance, autour de M. 
Valentln Bresle, directeur, MM. Blachon, Pa-
gnerre, Vandendrlesch, Hoffmann, Favereau, 
Jansens, etc. 

On n* peut que féliciter nos écrivains sep
tentrionaux de prendre les uns avec les 
autres vn contact plus direct; leurs œuvres 
en profiteront. 

Genève, 3 mal. — La première séance plé-
nière de la Conférence économique inter
nationale s'ouvrira demain, mercredi, .1 
11 heures, A la salle de la Réformatiou, sous 
la présidence de M. Georges Thcunls. 

Après le discours d'ouverture du président, 
la Conférence discutera son règlement. Elle 
procédera probablement^A l/élection «Jeses 
vlce-préaiidcnts, puis a celle des présidents ' 
des trois commissions, qui seront vraisem
blablement ceux qui s'occupèrent de la pré
paration de la Conférence, c'est-à-dire: Com
mission pour l'industrie, M. Hodac (Tchéco
slovaque) ; Commission agricole et financière 
et problème de la population, M. Bealonl 
(Italien) ; commissaire aux marchés, M. 
l'ung (Américain), professeur A l'Université 
d'Harvaro. 

D'autre part, on prête aux délégués 
ouvriers l'intention de demander A la Confé
rence la création d'une quatrième commis
sion technique, qui serait spécialement char
gée de l'aspect social des question* écono
miques A l'ordre du jour. 

Les couloirs de la Société des Nations 
s'animent d'heure en heure, au fur et A me
sure que les délégations arrivent A Genève 
et prennent contact avec les services de H 
Conférence. La plupart de ces délégation» 
arrivent par peloton. 

Tel est le cas de la délégation française, 
dont deux délégué» seulement sont arrivôs 
mardi, MM. Serruys et Jules Gautier. On 
attend mercredi matin, MM. Loueheur. Jon-
haux et de Pevrlmhoff, ainsi que les experts. 
M. Clauxel, secrétaire général de la déléga
tion, ayant perdu «on père- ,ne sera présent 
que jeudi matin. 

Une partie de la dêlésatlon allemande est 
également arrivée. M. Trendeulenbour prend 
part depuis lundi aux travaux du Comité des 
crise» économiques. Quant A M. von Siemens. 
il est attendu ce soir même avec le gros de 
la délégation allemande. 

Le secrétaire général adjoint de la délé
gation russe, M. Schapiro, sera A Genève 
aujourd'hui, mardi, venant de Berlin, pour 
préparer la venue Imminente de sa déléga
tion. On croit «avoir, en effet, que les Russes 
arriveront seulement mercredi, sans que l'on 
puisse dire encore s'ils pourront assister A II 
séance d'ouvertur* 

LAINES 
LES VENTES DE LONDRES 

(D'un correspondant particulier) 

Londres, 3 mai. — Ton calme. Mauvais 
choix. Mérinos carde inchangés. Mérinos pei
gne en faveur acheteurs. Croisés parité i 5 % 
meilleur marché comparé clôture mars. Par
ticipation générale. 

ROUBAIX 
AUJOURD'HUI MERCREDI 

Aujourd'hui, saiate Oi 
MAI: 

que; denain, nint Théo. 

Soleil: Lertr à S h. 28; coucher a 20 a. 07. 
Lune : Xouveiia du 1er; fremiar quartier la S. 
Bulletin météorologique pour la journée du * 

(Région Nord) : Temps orageux, ciel nuageux ou trèa 
nuagaux avec éclaira»-» et quelques «cernes ou orage» 
épar»; venta da Sud-Oueat, 2 * i m.; hausse de tem
pérature, micimum environ +7«. 

Caita» d'épargne : Séances da versements at da rem
boursement», da » h. à 10 h. 30 at d» 1* h. à 15 h. 80. 

du Comité Roubaitien 
15 h. 30, local do ;» 

Consultation da 
da Protection de l'Enfance 
Goutta de Lait. 

A 20 h.. Hippodrome : Cirque Hosie. 
Champ da Foire : Cirque Dejonjhe. 20 h., 

L achèvement de l'Hôtel des Postes 
Nous Avons montré récemment A quel 

point les travaux d'achèvement de notre 
futur Hôtel des Pesta* étalent poussés acti
vement. 

Hier, un nouveau pas a été fait. Les palis-
stideê qui, depuis longtemps, entouraient sa 
base, sont tombées une A une, découvrant lu 
beauté réelle de son soubassement de pierres 
linemeut découpées. 

Les grilles de fer forgé qui garnissent les 
Ini'iresj fenêtres du rez-de-chaussée sont par
ticulièrement remarquables et contribuent, 
"avec les deux lanternes monumentales déil-
entement —singée* suspendues de chaque 
cV.té de la façade principale, A donner A 
l'ensemble du bâtiment un cachet tout spé
cial. 

L'achèvement définitif de notre Hôtel des 
Postes n'est plus maintenant qu'une ques
tion de semaines et son ouverture, tant 
attendue du publie, ne saurait tarder. 

CHEZ LES « AMIS DU CONSERVATOIRE » 

UNE GRANDE MANIFESTATION 
ARTISTIQUE 

aura lieu le dimanche 15 mai 
LE FESTIVAL RABAUD 

Les « Amie du Conservatoire » donneront 
leur troisième audition le dimanche 15 mai, 
A 16 heures, salle l'ierre-Destouibes, :• Rou
baix. 

Cette audition, qui constituera un événe
ment musical de premier ordre, comprendra 
l'oratorio « Job », de M. Itabaud, directeur 
du Conservatoire national de Musique do 
l'aria, avec le concours de MM. Legrand et 
Guenot, de l'Opéra-Comlquc. . 

L'exécution de cette oeuvre Importante 
peur orchestre, choeurs, soli et orgue, a éti 
préparée de main de maître par M. Bous
quet, directeur du Conservatoire de Musique 
de Roubaix et M. Rabaud a bleu voulu accep
ter de venir conduire en personne son œuvre 
magistrale. 

II est A remarquer que l'audition de «Job» 
aura Heu un dimanche au Heu d'un jour de 
semaine, comme 11 avait été annoncé précé
demment. Cela provient de ce que M. Ra
baud, dans l'exercice de ses hautes fonctions, 
ĝ  trouve daus l'impossibilité de se déplacer 
en semaine. 

Le quatrième concert donné par les c Amis 
da Conservatoire » aura lien le samedi 
21 mat, salle Piem-Destonrbes, avec le con
cours de M. Gaubert, chef d'orchestre a 
l'Opéra, directeur des Concerts da Conser
vatoire et qui est en même temps nn flotlste 
hors ligne; de M. I-opre*. violoucelle-solo au< 
Concerts Colonne et d l'Opéra-Comtqaje et de 
M. Maurice Famp. planiste, professeur an 
Conservatoire de Musique de Paris. 

Xous aurons d'ailleurs l'occasion de reveii;r 
sur ces deux belles manifestations artis
tiques, qui sont dés maintenant assurées 
d'un ninjrnin >ue succès. 

A la mémoire 
de M. Louis Cordonnier 

Un oblt solennel sera célébré le jeudi 
K mai. a 10 heures, en l'église provisoire 
Saint-Michel, pour le repos de l'âme de 
51. Louis Cordonnier, ancien manufacturier. 
ancien vice-président de la Chambre de Com
merce de Roubaix, ancien président de la 
Société Industrielle et Commerciale, ancien 
président de l'Association nationale de l'In
dustrie lainière â Paris, ancien conseiller 
municipal de Roubaix. chevalier de l'ordre 
cl a Saint-Grégoire le (irand. décédé ft Petit-
Couronne (Seiue-Inférlenre), le 25 mars 
1927, A rage de 75 ans. 

La famille assistera a la cérémonie. 

AU TIR NATIONAL 
Le concours départemental des S.A.G. 
Le Centre d'éducation physique de la Pre

mière Région a bien voulu accorder, cettrç' 
année, au c Tir National de Roubaix », 
l'organisation du concours annuel des sociétés 
agréées par l'Etat. Ce concours aura Heu au 
stand des Trois-Ponts, dimanche prochain 
S mai et six cibles a 200 mètres seront mises 
à la disposition des sociétés participantes et 
.axant envoyé en temps utile leur adhésion 
au capitaine Lasserre, du Centre d'E.P., ft la 
Citadelle, à Lille. 

Le concours sera ouvert dès huit heure3 
et tout tir d'essai ou d'entraînement sera «iifc-
pendu pendant toute la durée du concours, 
qui sera terminé vers midi. Cependant, une 
cible a 200 mètres sera affectée au concours 
permanent. 

Le concours permanent 
Par décision de la Commission technique 

et de la Commission des concoure, da Comité 
directeur, le règlement des concours perma
nents, de plu* en plus suivis, a été modlnj 
dans un sens libéral et de façon à donner 
satisfaction au plus grand nombre possible 
de participants. 

Tout classement mensuel, avec primes est 
supprimé. Le concours devient purement heb
domadaire, comportant pour chaque semaine 
sa dotation propre. Au lieu de répartir lea 
600 francs de prix en espèces sur les classe
ments d'uu mois, on affecte chaque semaine 
150 francs au concours comprenant la jour
née du dimanche et les demi-journées des 
lundi (prévu pour les sociétaires pas libres le 
dimanche), jeudi (enseignement et écoles), 
samedi (semaine anglaise). 

Cette disposition permettra de récompen
ser un nombre sensiblement plus élevé de 
i ii ours et accroîtra leur assiduité. 

Le classement de la première semaine 
du concours hebdomadaire 

200 mètres: 1er A. F>ayart, 2e Reaueamps. Se 
P. Sanxlra. 4n T. Teneul, 5e K. Léman. 6e GU-
leus. Te H. Dubocquet. 

20 mètres: 1er L. Vanrlenjeulebrouck. 2a La-
fléùhelle, 3e P. Dutricux. le Ch. Dhalluin, 5e De 
ISoels. 6c René Lanéchelle. 

20 mètres (Jeunesse): 1er Lascenx. 2e Le-âge, 
Se Hanteman, 4c Verbecque, 5e Hcspel, (ic De 
Mouscron, 7e A. Jlaire. 

lu mètres fDnmes) : Ire Mme L. Vandcmeule-
btouck, 2e Mme Gillens. 

Les prix des contours hebdomadaires 
seront remis aux ayante-droit, le premier 
dimanche do chaque mois, i 10 heures. 

A LA MUTUELLE NADAUD. — Les Com
missions Administrative et de Contrôle M 
sont réunies et ont réglé l'organisation de 
l'asembléo générale qui aura lieu le Diman
che 15 Mai, â 10 h„ salle du Cinéma Sainte-
Cécile, rue Saint-Georges, sous la présiden
ce de M. Fernand Motte, président d'hon
neur. Les sociétaires sont priés d'être exacts 
Il l'heure indiquée, le président d'honneur 
devant se rendre a l'issue de la réunion a la 
distribution des legs d'Alfred Motte, qui coïn
cide avec le centenaire de la naissance de 
c-; charitable roubaisien. 

Les coniruisisnns ont décidé de participer 
aux fêtes du vingt -cinquième anniversaire de 
lTnlon des Sociétés de Secours Mutuels, la 
Mutuelle Nadatul assistera LU cortège. MM. 
K Leelercq et L. Pollet sont désignés pour 
recueillir les adhésions au banquet. 

Départ des jeunes soldats. — Les Com
missions recevront les jeunes soldats des 
deux contingents, le samedi 7 Jlai il S h. M, 
au siège, 50, boulevard de Strasbourg. Ines
pérés des Jeunes gens sont Invités a CCttt 
petite fête. Les commissions se réuniront il 
10 h. 30. pour la question de la cais5c de la 
réassurance. 

Journée des Mères. — l'ne primo de 500 
francs sera tirée entre toutes les mères — 
femmes de sociétaires ou adhérentes a la 
section féminine. — Cette prime sera remise 
au siège le L'2 Mai. L'ne fête sera organisée 
a cette occasion, toutes les personnes intê-
MsssM sont Invitées a envoyer leur nom, 50. 
boulevard de Strasbourg. 

HALLE FLIPO. — Beurre, 1S.50; extra. 19.75 
et 24.30. Hollande, 0. Café. 20. Biscuits, 7 a 11. 

FÉDÉRATION DES PETITS JARDINS. — 
la* Comité Central de la Fédération des Pe
tite, Jardine vient de se réunir a sou siège. 'J, 
rue de la Gare. 

Il a décidé d'organiser, pour le Dimanche 

8 Juillet, entre tous les groupes adhérai! 
a 1* Fédération, un grand oonoomr* d* Jlr-
dins qui sera doté de prix nombreux «t Im
portants en espèces, ainsi qu* de diplômes. 

Les modalités du Concours seront mnanTti-
nlqnées en temps utile aux Intéressés ' 

Quant A la distribution solennelle des ré-" 
comiienses, elle aura lien en Octobre an cours 
d'une sésnee récréative dont le prognimne 
dépasser* encore en intérêt celui de 1s fête-
Ile l'an dernier, qui remporta pourtant un 
magnifique succès. 

Bsiicss chase»» aies. 5, rue P" Motte. 8TlT4d 

LA SOCIÉTÉ DES MÉDAILLÉS ANCIENS 
SOLDATS COLONIAUX FRANÇAIS a tenu 
une réunion générale dimanche a 1T h., au 
siège. Café V. Beaucamps, place Sainte-Eli
sabeth, sons la présidence de 51. A. Zund, 
entouré des membres du Comité. 

Le président excuse M. Denoyelle, prési
dent d'honneur, ainsi que 51. H. 5Iulle, vice-
président d'honneur, empêchés et sur sa pro
position, l'assemblée décide de participer .1 
la remise du drapeau de la Fraternelle des 
Combattants de Launoy, Lys et Tonfflers. 
Aprè% avoir traité quelques question* d'or
dre intérieur, relatives a la marche ascen
dante de 1» société, le président Invite les 
sociétaires a prendre part a la manifestation-
patriotique de Jeanne-d'Arc. La soirée se ter
mine pair le jeu des oeufs de PAques, dont les 
alirés. gi-Ac-e a M. Duinont, sont restés vain
queurs. 

LISIEUX. ofl se rendent en pèlerinase tous 
les fervents de la petite isœur Ste-Thérèse, man
quait, jusqu'à présent, d'un hôtel confortable. 
Cette lacune vient d'être comblée. Le Grand, 
Hôtel •- Frsnce^Espagse ». entièrement reeôns 
truit (60 chambre» dont 40 avec salle» de bain), 
comporte tout le confort désirable. Un restau
rant parfait, un rarace. un *erviee automobile, 
complètent cet établissement de tout premier 
ordre. ypa-w 

UNE FÊTE DE CHARITÉ AU CERCLE 
SAINT-ELOI. — Pour subvenir aux besoins 
des oeuvres paroissiale* de Sainte-Elisabeth. 
un Comité dévoué s'est constitué pour orga
niser une Foire aux plaisirs, qui aura lien 
dans la vaste cour et la salle du Cercle 
Salnt-Elol. les 5 et 6 juin (fête de la Pen
tecôte). 

Sachant qu'on n» fait jamais en vain appel 
a la générosité du public lorsqu'il s'agit d'une 
bonne oeuvre, nous sommes persuadés qu'il 
y aura foule ces joure-U au Cercle Saint-
Eloi. 

Xous aurons il ailleurs l'occasion de revenir 
sur cette intéressante fête de charité. 

Seheseas •»»», rue de Tg. Rx. 51- fond. lîMaO. 
Peint., vitrerie, Trav. d'usines (T. 17.16). 3715J 

MORT DES SUITES DE LA GUERRE. — 
Le Conseil d'administration ' de l'Union des 
Mutilés et Réformés de Roubaix prie ses 
membres disponibles d'assister aux funérail
les de 51. François Dubois ,qul auront lien 
aujourd'hui mercredi, a 15 h., en l'église 
Sainte-Elisabeth. Rassemblement a la mai
son mortuaire, rue des Longues-Haies. 80, 
cour Vromau, 2t . a 14 h. 15. 

«LA GRANDE DUCHESSE» et «LE GAR-
ÇON D'ÉTAGE». Le succès tuera i d'Alfred 
Savoir, au CINÉ DUBUS, rue des Champs, k 
partir de Vendredi prochain. — Lncat. ouverte. 
Téléiih. 23.46. 371ô6d 

LA SOCIÉTÉ •< LE SOUTIEN DU SOL-
DAT», siège 44. rue de Denain. organise 
pour samedi 7 mai, a S h. 30, son bal annuel 
a la salle de gymnastique * L'Ancienne », 
S, rue du Grand-Chemin, pour tous ses mem
bres et amis. Les personnes qui n'auraient 
pas reçu d'invitation pourront y assister ; 
l'entrée est absolument gratuite. 

JALOUSIES. A TOULET. Suécialiste. 16. rue 
des Fabricants. 16, Rx. (Tél. 270). 37161 

ASSOCIATION DES ANCIENS ÉLÈVES 
DE L'INSTITUTION SAINT-LOUIS. — Di
manche prochain S mal. l'Association tien
dra nae réunion générale trimestrielle, a 
l'issue de la messe cnii sera dite a i l heures 
pour les Anciens décédés. 

Les membres sont priés d'assister nom
breux I cette réunion. 

AGENCE CHRYSLER. 3 modèle». 6 cylindes. 
1 Place du Calv«J»e. Tg. (Tél. 1SJSL 27184 

UN CYCLISTE RENVERSÉ ET BLESSÉ 
PAR UNE AUTOMOBILE. — Un cycliste. 
51. 5tareel Théry. 1S ans, employé de com
merce, domicilié 37. rue Nationale, i Lannoy. 
roulait sur la piste cyclable de la rue du 
Coq-Français, remontant vers la rue Jouffror 
et tenant sa gauche, quand 11 fut tamponné 
par une sutomoble venant de la rue Decrém* 
et se dirigeant boulevard Gambetta. 

51. Paul Parsy. 32 ans. négocant en laines, 
domicilié 20S. rue du Flocon, a Tourcoing, 
qui conduisait l.i voiture, n'avait pas aperçu 
le cycliste, qui roula sur la chaussée. 

Relevé i»ar l'automobiliste, le blessé fut 
reconduit a son domicile âpre* avoir reçu le* 
soins de 51. le docteur Bantigny. qui cons
tata une plnle asseï sérieuse au front. 

51. 5lalot. commissaire de police du 3m» 
arrondissement, avisé de cet accident, t 
ouvert une enquête. 

Etabliss. MONNIER A. LAMARQUE, 110. rue 
d'Anzin Roubaix (Tél. 19.«5). Charbons, Anthra
cites, Aggloméré. Spécialité de Brusy. 2430» 

VOL D'UN VÉLO. — l u ouvrier ratta-
cheur. 51. Gustave Lefebvre. 22 ans. demeu
rant rue Louis-Bonté. 23. a Herseaux. a «u 
son vélo dérobé lundi soir, vers 21 h. 30. A 
la iiorte de l'estaminet de M. Alphonse Bfruf-
feline, rue des Longues-Haie*. 347. pendant 
qu'il se trouvait dan* cet établissement. 

Plainte a été déposée A 51. Fischer, ceivi-
niissaire de police du 5m• arrondissement. 

MAISON SERVENAY, 12. nie la Car*. — O* 
rabais s' la maroquinerie. G4 choix Tom-Pmic». 
Cannes et Parapluies. Prix Incroyable*. 3JS*Î6 
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DERNIÈRE HEURE 
A GENEVE 

LA CONFUHICE UOflOMWE 
IITEMUTHHULE 

Une déclaration «ta Comité exécutif 
de la II* Internationale 

Génère, 3 mat — Le CoasUé exécutif de 
la II* Internationale comprenant de* repré
sentante qualifie* de U Fédération syndicale 
lntcrnationmle *t d* l'Internationale ouvrière 
«ooialsste s'est tatead A Genève. 

Parmi les u > i i présents, sa relève les 
noms de MM. Merten* (Belgique), Dudegeest 
<?sy*-Baa), Hlttevdinc et S o e r t (AUenta-
arne), Benandel, Jonfcanx et Buisson (Fran
ce) , Boni < ' * * t e s - f s » * * » n ^ ) . M ~ • > • * * ' 
lien (Autriche) e* M. Bnner (ataaese). 

Le Comité a dscMd « • pubUs» un* décla
ration tcmchnnt U conférence écoewiusJuii* QM 
se réunira demain à Génère. eenfa*ene« à 
laquelle Tr«rtiea*»»wt vnneleur» de ses mem-
tare* le* plu* notoire*. 

Dans cette déclaration, les représentants des 
o r i a n s s f ^ d V t " » » ^ » » » » regrettent qn* dan* 
s c ^ M s a d M l e U Cent-érsne. éeeaoïnlene km-. 
& £ 5 e ? Ï Ï Ï » V p a s en nombre, la part «ni r«-
ïï«tala dasss sùérisr*. ft son rois dsn» 1* vis 
st^atesTetMIUTeorreaponnralt A sa eoeyfc-
S e n ^ f W a 4 e e . V t « de uT3ktarlte Istenudo-

Néanmoins. Us prêteront leur plu* énergique 
cosesurs peur la seiutios des taches qae se prs-
a a a a k tdaantireac*. 

amméSté» s'*****»rr avant tout A quatre 
•mi-tsr teâMaTàrssassssi ses entrava* au « o m î t e s 

l l t u i l î " " — • * * — " ' * l l'egalisatioB so-
l ni Util T> f~ tra-vail dans tons Us paya; 
i ses ententes Ja»t*stri*lU* ams^illt* 

i el m }«•. '%.«ai/ 

le* trsvsinsars; l'augmentation de la production 
agricole et la meilleure organisation des débou
chés. 

Le manifeste de la II* Internationale sera 
communiqué officiellement au secrétariat de 
la conférence économique) et distribué A tons 
les délégués. 

EN CHINE 
M. Doriot a parlé A Hankéou 

A l'occasion du i" mai 
Londres 3 mai. — On mande de Hong-

Kong, ft l'acenc* Renter: 
c On mande de Hankéou que les commu

nistes étrangers qui reçoivent l'hospitalité 
dn Gouvernement d'Haakéou, l'Anglais Tou» 
Mann, le Français Doriot et l'Américain 
Browder ont, avec d'autres orateurs, pris In 
paras* A un* réunion qui a été tenue A l'occa
sion du 1** mal. * 

La wHalatrt américain A Pékin 
n'a pas de*jii*ar»nn* 

Londres, .'! mal. — On mande de \V«s-
blogton: < 51. Kellog fait démentir l'Infor
mation émanant de Toklo. suivant laqnetle 
M. Mac Morray. ministre des Btats-Unls a 
Pékin, a démisaiouné. » 

Les Français continuent l'évscuatlon 
de Chong-KIng 

Changhaï. S mai. — L* condition des 
étrangers semble •'améliorer presque par
tout. Le* Français poursuivent l'évacuation 
du Yang-T*é. Le consul de France a quitté 
Chong-KIng. , , 
. Il semble qne les extrémistes veulent e t * 
tirer de bon» rapports arec les puissance* 
peur les empêcher de meonnaftre le général 

W^Br»?*-

M. M0NM0USSEAU 
VA FAIRE LA GREVE DE LA FAIM 
Paris, .1 mai. — L'n certain nombre de 

cimuiunlstee. Inculpés d* provocation de mi
litaires A la désobéissance, ont été Interrogea 
cet après-midi, par M. Delalé, juge d'instruc 
tlou. Ce sont, outre René Beilauger. gérant 
de 1' c Humanité », MM. Pierre Bernard. 
secrétaire général du Comité central du parti 
communiste; Henri BarSe. secrétaire génér.tl 
de la Fédération des Jeunesses communistes, 
pour deux articles partis dans 1' «Humanité». 
Ils sont défendus par 51* Marcel Mullard et 
M* Albert Fouruler. 

51. Moumousseau. détenu a la Sauté pour 
purger la condamnation qu'il a encourue, a 
déclaré qu'il allait faire la grève de la faim 
avec dix détenus communistes et auarchlste» 
ôc roués pour provocation de militaires à la 
désobéissance et entrave A la liberté. 

LE LANCEMENT D U < S U F F R E N » 

M. Laygnss a recigné Paris 
Brest, 3 mat. — Après 1* lancement du 

c Suffren », le ministre s'est rendu A bord dn 
croiseur « Laruotte-Plcqaet » battant pa-
vHlon de l'amiral Blrot, put* A la préfectur-j 
maritime où U a reçu le* délégations d* 
l'Union de* commerçants et industriels ve
nus pour l'entretenir do préjudice causé A 
Brest-par le départ de la division des cui
rassés « Toltalre », e Diderot », cCondorcet », 
et demandant que toutes les école* d* ma
rine soient réunies dans le port de Brest. 

M. Leygues a regagné Paris par l'express 
de 20 heures. 

LE MOTEUR D'UN AVION EXPLOSE 
Deux aviateurs tués 

Pôle, S mal. — Ce matin, A la suite de 
l'explosion du moteur, un hydravion est 
tombé d'une hauteur de 3 * mètres, et est 
venu se briser sur la plage. L'appareil a été 
iaesudie. I* (ilote, le capitaine Rlghlni. corn-

» 1 iitt,«»U*iaa£l ,w_-*ii:i.oàt. • « àr 

înaiidant l'escadrille et le mécanicien avia
teur Caizsl ont péri sons les débris. 

LA TRAVERSÉE 
DE L'ATLANTIQUE 

La direction d* l'Aéronautique interdit 1* départ 
du capitale* de St-Roman 

Paris, 3 mai. — La direction de l'Aéronauti
que au ministère î ii commerce, a pris la décision 
d'interdire la traversée d.- l'Atlantique qui s'ap
prêtaient A effectuer le lieutenant de vaisseau 
Slonnayrea. le capitaine de St-Roman et un mé
canicien. . 

Les autorités de l'Afrique O-.-i-idenlsle fran
çaise ont été invitées il prendre les dispositions 
nécessaires pour empêcher l'appareil d* partir 
de Saint-Louis. 

A une ijwstion de violation du règlement sur 
i« nnviiration aérienne, il y a lieu d^ajouter que 
la direction de l'Aérouautique s également con
sidéré que la traversée de l'Atlantique tentée sur 
un appareil qui ne pourrait pas flotter en cas de 
panne, était un* entreprise hasardeuse et témé
raire A laquelle il était oc son devoir de s'opposer. 

• 

Les inondations en Amérique 
La Louisiane septentrionale atteint* 

par les eaux 
Nouvelle-Orléans, "1 mai. — L'Inondation 

s'étend maintenant a la Louisiane *ept*n-
trlonale. Le district «la Concordia est déJA 
sou* tes eaux. Les habitants des deux dis
tricts voisins s'enfuient v i s les haute» ré
glons. Ces district* sont fameux par leurs 
cultures de cotua, de sucre et de ris-
Le Comité d'action écenwmiun* «Je U Fédéra

tion nationale des Journaux français contre 
le projet de révision des tarifs douaniers 
Paris. S mai. — L* Comité d'action écono

mique de la Fédération nationale des journaux 
français, communique k la presse une cote dans 
laquel*" 11 proteste contre le* aggravation» pré
vues an récent projet de révision des tarifs dous-
niei'i. dout il craint «>voir résulter une recru
descence do la cherté d* la vie. 

jxin.;.J». eMUtt -i*i s'U'àV-T,. 

LE SACRE DE Mgr CHAMBON 
Paris. 3 mai. — Mercredi 4 mai. k S h. 30 du 

matin, dauj la chapelle du Séminaire des Mis
sions étrangères, 128, rue du Bac. aura lieu la 
cérémonie du sacre de H. G. M;r Cii.nmbon, nou
vel archevêque de Tckio. 

Le nouveau prélat recevra la cor icration épis-
eopale des mains de S. G. M«r de Guéhriant. ar
chevêque titulaire des Marcianopolis, Supérieur 
général de la Société des Missions étrangères de 
Paris, assisté de S. G. Mur Marnas, évêqiie de 
Clermont. et de S. G. Mgr Cuaz, cvoqne titu
laire d'Hermopolis, ancien viccire apostolique du 
Laos. 

La Cour d'appel de Rennes casdarsae 
un jugement du tribunal de Saint-Naxaire 
condamnant M. Cachin à 15 mois de prison 

Rennes, 3 mal. — Il y a quelques mois, 
le tribunal de Saint-Nazaire avait condamné 
M. Cachin, député communiste de la Seine, 
A 15 mois de prison pour excitation de mili
taires a In désobéissance. Son défenseur, 
M'-Berthon, avait Interjeté appel devant la 
Cour de Rennes qui a confirmé lo Jnsement 
aujourd'hui, M. Cachin faisant défaut. 

COURTES DÉPÊCHES 
— La I t l T assamMt* g«sfcat» ses tiractrar» d» 

reneaienemant libr» »'ea» aaasrls «»•>• la n ' de :» 
Soeiéta Générale d'éducatjcn at S*S»«ll|»iaH«t. »o«« 
I» préi,ld«a<-» da Mjr C'roaniar, directeur d» dioc»»» 
rt'Anger». D» com'jrtux dirc-jnr» dlorcmiu» d» Pari 
et da provinces ô-si-rt j.réselti. 

— La ddUcatlon dea Seviet» » :• wallHSfi '« J-
nnmiaue mondée est attifée » Berja et a:ie e» e»f 
repartie pour Berlin. 

— TJa important congre» da» ««tu*» «t a*al»n» 
combattants »e tlandri à G<r>rd«»r. la» 3. S et 1 
Juin. M. lfariu. inini-nv dei Hemion». T *»»l»I»r«. 

— Lea obièQuc» civil»» ii- M. "•rtt":r D"""*. 
• mien député aaetea m'ri>tr- <t- rtn»tMirtt»n P"-
blicjue. on: eu :im hirr aartf-atisl i B.-»UT»antt 

Une rentière dévalises i Bonnay 
Amiens. 3 mal. — La nuit dernière, deux ban

dits nrai'itiés sont entré* au domicile de Mme 
Vve Dou het. rentière A Bomnsy et la menaçant 
de mort. il« ont exigé qu'elle leur remit ses éco
nomies. Lue somme Oc 700 fr. a ainsi disparu. 
On croit que les agreaoeui-s «ont dey Polonais, 

0 
CAMBRIOLEURS CONOAMNtS 

Pari*. 8 mai. — La l i e Chambre correction
nelle vient de condamner trois cambrioleur» ac
cusé* d'avoir, dan* la nuit du 25 janvier, dévalisé 
la chapelle du séminaire d'Issy-le«-Mouhneaux. 

Jean Cleuse a été condamné A cinq sas de pri
son; Chapat A trois ans de prison et Ch. Dronet 
à deux ans de la même peine. * 

- ' * 
BUOnEB. — Cuba, prompt» livraiaon. 474.00; — 

A terne : Sur janvier. 3O6.00; mar», Î81.00; mai 
1»2S. 299.00; niai 1B-7. fneoté; juillet, S03.00; août, 
IJQ.OOi aapMtsk'a, *>3.00; déciaHv». »ai.0w. 

«ENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX 

COTONS 
LIVES'OOL. S met. 

Venta- Il »r.i : lajpotutl***, li.ciî i .»méi-ie:.i i, 
hau-s. 10- B i t ' . " " kauiai 141 Kjjpiien. h»u»M 4u. 

NEW ORLEANS. 3 Mai. 
Coton» IBddling OpUnd. — li;»poulb!e, 15 .s- . — 

Coton, k tann : *at ) .nri« l«.Cw ; sjrj._ 16.1 J .,.,: 
H 4 3 - jui'V: IJ.*d-*»i »-tol>ia, 13.81-d..: *M*»ar», 
'^•.'•o.OO. ' HEW.YOM. S . . . . 

CLOTtra». — Coton» Mddllng Upland. — P.»l"'-
nih'- i \ 7 > — \ :er:-.e : sr JanTier. 1U.2U; térr.-r. 
î s i s s i t i IS.SS.SS: s«tU. ieasUj «ai, U H ; 
il» ISJOi leHrat.. U-SÏ-IS: aaO». l».t»; .apt.r.h... 
J.1.S0; octobre, là S" »«' narembra. 16.0T; déc*»».». 

BaeetUi. — Asa ;orta de i'Aliaatiqae. I.OOC: aas 
port» dn Golf», 1S.0O*; aux fort» du Paeiaoue, 1 OÔSi 
dan» Je* rikle» da rhMériaar. S.OOO. 

taortati»*». — l*aat la Grande-Bretagne. l-TOCO; 
France »t Cootlaaat, 1S.000; pear le /apos, W.OOO. 

Marché de» changea à r Etranger 
ta mardi S mai ISST 

Londre» • Sur Tari.. 124.01: BruxeMee. S».*:*; 
K.c bon bairoue, 3 11/18 à 3 3 /4 ; IMt à court 

^•^•frV.vi*, "i^Va'iT-' **»* CS». tr»»»r.,'eSo.»*: tut tt»l. 


